Embassy of Ireland
Hôtel de Breteuil

12, avenue Foch, Paris 16ème
The house was built in the early 1890s by the eighth Marquis de Breteuil and his American wife.  Following the death of the Marquis in 1916, the house was bought in 1919 by the Saint family, who in turn sold it in 1937 to the Princesse de Faucigny-Lucinge.  In 1954 it was acquired by the Irish Government and has housed the Irish Embassy in Paris for over 50 years.
**********
The first owner, Henri-Charles Joseph Le Tonnelier, the eighth Marquis de Breteuil (1848-1916) had a distinguished military and later parliamentary career.  He aspired to a constitutional monarchy in France, a united Europe and - most particularly - worked for the Triple Entente which would ally France with Britain and Russia.  Through his friendship with Edward VII and the British Royal family and his ties to the Russian Imperial family, he helped lay the ground for the Entente Cordiale (signed between Britain and France in 1904) and the subsequent agreement signed with Russia in 1907.
In 1891, aged 43, the Marquis - whose first wife had died five years earlier – married a wealthy young American cotton heiress, Marcellita Gardner.  Their joint wealth enabled them to renovate the de Breteuil château outside Paris and also to plan the construction of a new townhouse.  They wanted a grand house in the classical tradition and chose a distinguished architect Ernest Samson to translate their project into reality.
Planning and construction

In planning the exterior, Samson modelled his design on the Pavillon de Hanovre - a pavilion whose construction was begun in 1758 for a nephew of Cardinal de Richelieu; it was dismantled from its Paris location in 1930 and re-erected in the grounds of the Parc de Sceaux.  The Marquis supervised the work on his new townhouse closely and imprinted his personal taste: the end result combined modern convenience (such as a lift, a dumb-waiter) with innovative engineering (concealed metal beams which helped to open up the internal spaces) and an interior design which recalled a much earlier period.
The most remarkable feature of the interior design is the wood panelling in the first floor reception rooms.  The panelling in the salons and dining room came from the Hôtel Dodun – a magnificent house which was erected between 1725 and 1728 at 21 rue de Richelieu but was refurbished in the late 1800s  (Panelling from the same house went to the Rothshild home in Waddersdon Manor in Britain).  Other panelling was brought from elsewhere; the Singeries is probably from the former Hôtel d’Aubeterre on the rue d’Assas while a bedroom came from the Château of the Princesse de Chimay at Issy.

The Salons in use 
The de Breteuils put their new townhouse to good use: the salons hosted many glittering receptions.  Among many famous guests was the writer Marcel Proust (the Marquis de Breteuil was the model for his Marquis de Breauté in “A la Recherche du Temps Perdu”).  
The friendship with Edward VII also led to the 18 year old Prince of Wales – the future Edward VIII – spending a number of months as a guest of the de Breteuil family in 1912.

Following the twenty year ownership by the Saint family (1916-1937) the house became once again known for its stylish salon during the years of Princesse Faucigny-Lucinge.  
The tradition of hospitality continues – modified to fit the changing times and to project Ireland’s economic and cultural interests – during the fifty years it has housed the Irish Embassy.
Ambassade d’Irlande

Hôtel de Breteuil

12, avenue Foch, Paris 16ème 

L’immeuble fut construit au début des années 1890 par le huitième Marquis de Breteuil et sa femme, une Américaine. Le Marquis mourut en 1916, et en 1919 la propriété passa entre les mains de la famille Saint qui, à son tour, la vendit en 1937 à la Princesse de Faucigny-Lucinge. Le gouvernement irlandais en fit l’acquisition en 1954 et, depuis plus de 50 ans, cet hôtel particulier abrite l’Ambassade d’Irlande en France.

********

Le premier propriétaire, Henri-Charles Joseph Le Tonnelier et huitième Marquis de Breteuil (1848-1916), se distingua en premier par sa carrière militaire puis par son activité parlementaire. Il aspirait à une monarchie constitutionnelle en France ainsi qu’à une Europe unie, et la Triple Entente qui devait sceller l’alliance entre la France, l’Angleterre et la Russie l’occupa plus particulièrement. Les rapports d’amitié qu’il entretenait avec Edwart VII et la famille royale anglaise ainsi que ses liens avec la famille impériale Russe lui facilitèrent la mise en place de l’Entente Cordiale qui fut signée en 1904 entre la France et l’Angleterre et l’accord qui fut ensuite signé, en 1907, avec la Russie.

En 1891, à l’âge de 43 ans, le Marquis, veuf depuis cinq ans de sa première femme, épousait Marcellita Gardner, une jeune héritière de l’industrie américaine du coton. Leur fortune commune leur permit d’entreprendre la rénovation du Château de Breteuil à l’ouest de Paris ainsi que la construction d’une nouvelle demeure à Paris. Ils avaient en vue de construire un hôtel particulier suivant la tradition classique et ils demandèrent à l’architecte de renom, Ernest Samson, de transformer leur projet en réalité.

Les plans et la construction

Les plans de Samson concernant l’aspect extérieur s’inspirent du Pavillon de Hanovre dont la construction avait débuté en 1758 pour un neveu du Cardinal de Richelieu; il fut transposé pierre par pierre en 1930 de son emplacement à Paris jusqu’au Parc de Sceaux. Le Marquis surveilla de très près les travaux de construction de son nouvel Hôtel en y apportant son empreinte personnelle. Le résultat obtenu est une combinaison de confort moderne (tel un ascenseur ou un monte-plat), de techniques innovatrices comme l’utilisation de poutres métalliques dissimulées qui permirent d’ouvrir l’espace intérieur, ou encore un style de décoration rappelant une époque beaucoup plus ancienne.

Ce qui caractérise le plus le décor intérieur est sans doute les panneaux de boiserie qui ornent les salles de réception du premier étage. Les lambris en bois du salon et de la salle à manger proviennent de l’Hôtel Dodun, une splendide demeure construite entre 1725 et 1728 au 21 rue de Richelieu et restaurée à la fin du 19ème siècle (et dont d’autres boiseries furent transférées en Angleterre au domaine des Rothschild de Waddersdon Manor). D’autres panneaux ont une autre provenance, la Singerie vient très certainement de l’ancien Hôtel d’Aubeterre de la rue d’Assas alors que les boiseries d’une des chambres proviennent du Château de la Princesse de Chimay à Issy.

Les salles de réception

Les de Breteuil firent bon usage de leur nouvel hôtel particulier: les salons abritèrent de nombreuses et splendides réceptions. Parmi les personnalités fréquemment invitées se trouvait Marcel Proust, qui modela le personnage du marquis de Breauté d’A la recherche du temps perdu sur le marquis le Breteuil.

Les liens d’amitié avec Edward VII firent qu’en 1912, le Prince de Galle, le futur Edward VIII, passa plusieurs mois dans la maison en tant qu’invité des de Breteuil.
Après les vingt années pendant lesquelles l’immeuble fut la propriété de la famille Saint (de 1916 à 1937), ses salons connurent de nouveau une époque faste sous la Princesse de Faucigny-Lucinge.

Cette tradition d’hospitalité se poursuit de nos jours, évoluant en fonction des changements, et depuis plus de cinquante ans qu’il abrite l’Ambassade d’Irlande, l’Hôtel sert à promouvoir les intérêts économiques et culturels de l’Irlande.
